
Faisons un instant un zoom en arrière sur l’univers. 
L’univers qui est né il y a environ 16 milliards d’années, 
où flottent un milliard x des milliards d’étoiles. Des 
étoiles qui pèsent environ 2 milliards x des milliards x 
des milliards de tonnes et dont l’étoile la plus éloignée 
se trouve à environ un milliard d’années-lumière d’ici 
(une année-lumière = 9460 milliards de km). Des 
chiffres qui donnent le vertige! L’être humain ne paraît-
il pas dès lors minuscule et insignifiant!

Habité
Et pourtant, ce petit humain se distingue de tous 
ces grands phénomènes. Un être humain est un être 
habité ! Cette constatation ne cessera jamais de 
m’étonner. Cela soulève la question : si un si petit être 
est habité... l’univers n’est-il pas lui-même habité ? Et 
comment celui qui habite l’univers pourrait-il se faire 
connaître auprès de ces minuscules êtres humains ? 
En se mettant en route avec eux ? En vivant en eux ? 
En devenant lui-même humain ?

Libérateur
Au Poverello, nous sommes parfois fort occupés 
par des tâches et des préoccupations très concrètes. 
Se procurer des pommes de terre, réparer une fuite 
dans un toit, être proche d’une personne malade ou 
sans-abri. Pourtant, je veux partager cette pensée 
avec vous parce qu’elle libère et réveille quelque 

chose d’essentiel. Parce qu’en faisant un moment 
ce zoom en arrière, nous ne percevons pas rien que 
l’insignifiant, mais aussi la particularité de chaque 
être humain. Cela démontre que, tout en vivant le 
même sort, nous sommes aussi des compagnons de 
route. Nous avons besoin les uns des autres et nous 
pouvons signifier quelque chose les uns pour les 
autres. Ces liens qui nous unissent se transforment 
en fraternité. La conscience de notre vulnérabilité 
et de notre petitesse nous pousse à rechercher 

notre force intérieure. Et cela nous aide à  
avancer vers la paix, la paix avec nous-mêmes  
et la paix avec les autres !

Tout en cherchant, nous nous mettons  
en route ensemble, parfois en chantant,  
parfois en peinant. De tout cœur !

Johan

Nous étions environ 170 personnes venus des différentes maisons Poverello. «Quel bonheur 
de se retrouver ensemble!» «Chouette de se rencontrer à nouveau tous à Banneux!» «De véritables 
retrouvailles dans une ambiance chaleureuse, pleine de joie et de bonne humeur!» Telles sont les 
impressions recueillies juste après la fête. Avec grande motivation, les résidents et l’équipe de 
Banneux  ont mis ensemble leur énergie pour organiser cette journée. Celle-ci a commencé par  
« le chemin de prière », animé par Mireille. Vers 11H30, le recteur du sanctuaire, l’abbé Palm, a 
célébré la messe. Durant l’homélie,  il nous a comparés à des myosotis qui ont tout autant de 
valeur que toutes les autres fleurs. La chorale du Poverello Banneux était contente de pouvoir 
animer les chants que l’assemblée reprenait avec joie et entrain. Nous nous sommes retrouvés 
au Poverello pour le pique-nique. La soupe a  eu du succès. Nous avons encore chanté. 
Certains ont été à la bénédiction des malades. Puis nous sommes revenus pour le gouter avant 
de nous quitter. C’était une journée très lumineuse !  le «Poverello-Banneux»

Chers amis du Poverello,
Les demandes de changement ou suppression d’adresse reçues entre 

février et juin ‘23 n’ont pu être prises en compte lors de l’envoi de cette 
édition en raison d’un dérangement. Cela sera corrigé lors de la prochaine 

édition. Nous vous prions de bien vouloir nous en excuser !

La chorale du Poverello Banneux lors du lunch de la Journée à Banneux.

PB- PP 
BELGIE(N) - BELGIQUE

Journée à Banneux 13 mai

Picque-nique au Poverello Banneux.

Après si longtemps, cela faisait du bien de revenir à nouveau à Banneux. De nom-
breux visages rayonnants rendaient le soleil encore plus brillant par rapport à ce 
que nous étions habitués à voir. De Bruges, nous étions 16 personnes, bénévoles et 
accueillis, ensembles comme des frères et sœurs sur le chemin de notre vie avec ses 
hauts et ses bas. Nous avons pu adresser nos questionnements et nos préoccupa-
tions à Notre Dame. La célébration eucharistique et la consécration des malades 
nous ont apporté beaucoup de joie. Le bon accueil du Poverello local nous a éga-
lement fait chaud au cœur. Les Brugeois étaient tous très contents, mais fatigués 
après une longue journée et le voyage de retour.  Wim (Bruges) 

Une activité comme le pèlerinage de Banneux est une journée chaleureuse, non 
seulement à cause du soleil radieux, mais grâce aux retrouvailles agréables et 
au sentiment d’être ensemble avec la grande famille Poverello qui nous a tant 
manqué pendant 4 ans. Lors du départ le soir, la question suivante était posée : 
«Quelle est la prochaine activité ?» Soeur Nera (Tielt)

Une autre réaction à la page 2. 4
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Nos défunts
Feliks (74) Bruxelles
Feliks, de nationalité polonaise, est arrivé chez nous au Poverello par l’intermédiaire des 
services sociaux de la gare du Nord. Nous avons essayé de l’héberger à Bruxelles, mais 
cela ne lui a pas convenu. C’était un homme solitaire, qui avait beaucoup de mal à vivre 
en groupe. Il y avait tellement de peur et d’agitation en lui. Il a déménagé à Zottegem. 
Là, il a pu obtenir une petite chambre pour lui seul, à l’écart de la communauté. Il s’y est 
senti plus à l’aise et a semblé trouver un peu de paix. Il a beaucoup travaillé dans le petit 
parc et le jardin. Il aimait vraiment cela. Mais ce qui l’avait marqué dans la vie continuait 

à l’assaillir. Son séjour parmi nous s’est terminé en douleurs. Une autre tentative à Bruxelles a échoué. Avec 
la douleur au cœur, nous avons dû le voir retourner à la rue. Là, les services sociaux ont essayé de le guider 
du mieux qu’ils pouvaient. Les questions restent vivantes en nous. Comment aurions-nous pu faire plus pour 
toi ? Comment aurions-nous pu te donner un endroit qui te convienne mieux et où tu aurais pu t’apaiser? De 
quoi avais-tu besoin et que nous n’avons pas pu trouver ? Feliks, tu étais une personne belle et enjouée. Et la 
vie t’a marqué. Tu étais plein d’énergie et d’humour. Et tu souffrais de ton anxiété et de ton agitation. Nous 
nous sentons impuissants mais aussi reconnaissants pour toi. Nous ne t’oublierons pas !

Jocelyne (75) Bruxelles
Le 17 avril , Jocelyne, une de nos bénévoles, nous a quittés brutalement. Elle allait avoir 
76 ans, et venait nous aider au Poverello depuis 5 ans, deux fois par semaine pour les 
services les plus humbles mais aussi les plus précieux, l’épluchage des pommes de 
terre et la vaisselle. Ancienne enseignante, elle a toujours cherché à se rendre utile et 
pour éviter tous les risques potentiels de la solitude, elle voulait rester en contact avec 
un maximum de personnes. Elle se voulait à l’écoute de tous, mais avait aussi besoin 
d’être écoutée quand elle nous partageait son quotidien si difficile parfois. Merci à toi, 
Jocelyne, pour ton engagement chez nous et tous les services rendus. Mireille

Simona (66)  
Bruxelles
Simona, au milieu du 
restaurant du Poverello 
économie ou dans la salle 
commune de Fonsny :  
“Hello, hello, hello”, 
suivi d’un éclat de rire ! 

Simona avait une présence lumineuse. Il est 
devenu un ami, comme de la famille, et c’était 
avec beaucoup de respect et de fierté que 
j’ai accepté d’être sa personne de référence, 
même après son séjour au Poverello. Son 
handicap n’était pas facile à gérer, il gênait, 
il dérangeait, il était désarmant… il nous 
mettait face à nos propres limites, en fait 
il nous poussait même à bouger ... Mais il 
y avait aussi de la naïveté et de la joie dans 
son regard, comme ceux d’un enfant. Sans le 
savoir, il détenait la clé du Royaume.  Merci 
Simona, tu as été pour moi, et je pense pour 
d’autres aussi, une étincelle de la présence de 
Dieu.  À la fin de sa vie, nous avons appris qu’il 
avait deux enfants, qui gardaient eux aussi un 
souvenir joyeux de leur père. Quand je pense 
à lui, cela me fait sourire. Merci Simona et 
« bonjour pour toujours » !  Ana

Suite de l’article “Journée à Banneux 13 mai”. Journées  
de formation
En début d’année, 
trois journées de 
formation ont eu lieu 
pour les personnes 
qui se sont engagées 
à assumer des tâches 
à responsabilité au 
sein de leur division locale ou de l’organisation générale du 
Poverello. Des introductions inspirantes par des personnes 
extérieures à Poverello, des échanges en petits groupes et 
beaucoup de temps pour les rencontres. Cela nous a invité, 
en tant qu’individus et en tant que groupe, à approfondir et à 
grandir. Ensemble et l’un vers l’autre. Trois jours intenses !

Souhaitez-vous aussi nous partager au sujet des questions de 
l’échange ? Envoyez votre réponse à johan.vh@poverello.be 
Dans le prochain journal, nous partagerons avec vous ce que 
ces journées nous ont apporté !

• A quel moment ai-je été le plus affecté par la pauvreté  
d’une personne ? Qu’est-ce que cela m’a fait ?

• Qu’est-ce qui a été une bonne expérience pour moi  
et qu’est-ce qui a été une expérience difficile dans  
la collaboration entre bénévoles ? Qu’est-ce que  
cela nous apprend ? 

• Pour Jan Vermeire, il s’agissait d’un engagement basé  
sur la foi, et pour moi ? Où trouver la force d’être au  
Poverello et de continuer à le faire ?

7h15, tous au rendez-vous en gare de Courtrai, les 9 compagnons de route attendaient joyeusement. Oups, 
un avait abandonné. Mais, nous l’avons quand même emmené avec nous dans nos cœurs, ainsi que de 
nombreux autres. Oui, nous savions que ce serait un long voyage! Mais cela s’est très bien passé grâce 

à notre guide bien attentionné. Il était agréable de voyager ensemble et grâce à la serviabilité de chacun 
les uns pour les autres, nous étions devenu une chouette bande d’amis ! Arrivés à Angleur, nous n’étions 
plus seuls ! Les Poverellos de tous les coins de la Flandre occidentale ont débarqué du train et continué le 
voyage en bus jusque Banneux. Un accueil chaleureux nous y attendait. Le soleil était également présent. 
En prière, la procession est partie de la Chapelle des Apparitions vers la Source. Toutes nos prières et de-

mandes d’intercessions ont été apportées à Marie pendant que nous pouvions mettre nos mains dans l’eau 
de la Source. De là, nous sommes allés à la Chapelle du Message où l’Eucharistie a été célébrée de manière 
festive avec un accompagnement musical enthousiaste de l’équipe locale. Intense, inspirant et contagieux. 
Nourris du cœur et de l’esprit, nous avons parcouru le chemin à travers la belle et rafraîchissante nature 

jusqu’au « Poverello », où, à l’étage, de longues rangées de tables étaient prêtes et des bénévoles nous atten-
daient. Le pique-nique était accompagné d’une soupe excellente et d’un café odorant.

Ce groupe enthousiaste du matin a ensuite présenté une animation surprise. Ils ont créé de l’ambiance 
! Celui qui avait choisi d’aller au soleil dehors, s’était donc trompé ! La bénédiction des malades (et 
des bien-portants qui le souhaitaient) a eu lieu à 15.00hr. Cela nous a permis d’effectuer une autre 

promenade agréable vers le site de pèlerinage. Il nous a fallu du temps pour trouver où aller dans ce 
dédale de chapelles et il y avait aussi beaucoup de monde. Mais « la grande église », vous ne pouvez 
pas la manquer, n’est-ce pas ?  Les nombreuses personnes présentes ont participé à une célébration 
intense en trois langues, avec des chants, des adorations, un silence respectueux et la bénédiction du 
Saint-Sacrement. Il y a eu une petite averse durant l’office, mais c’était déjà terminé lorsque nous 

sommes retourné au Poverello. Là, une nouvelle surprise nous attendait : un sac avec des bonbons et 
des gâteaux au beurre, un en-cas pour le voyage retour à la maison. Avec un cœur chaleureux et re-

connaissant pour cette journée mémorable pleine de rencontres heureuses et cordiales, nous avons fait 
signe à l’équipe locale depuis le bus : «Merci et à l’année prochaine !» FP (Courtrai)

Le Poverello de Courtrai 
recherche des bénévoles
Le nouveau site de Courtrai, le couvent 
des Carmélites, héberge actuellement 10 
hommes. Ils tentent de former une com-
munauté entre eux et avec nous. C’est 
bien. Nous recherchons des volontaires 
pour papoter avec ces résidents, partager 
le souper, cuisiner pour eux le week-end 
et rafraîchir les chambres. Il est égale-
ment possible de dormir sur place pour 
une permanence de nuit. 

Informations : kortrijk@poverello.be  
ou 056 22 64 49

Messe annuelle Jean Vermeire à Gembes
Samedi 29 juillet

Ça fait 25 ans déjà que Jean Vermeire est décédé. Comme 
chaque année nous voulons le remémorer d’une façon 
simple dans les Ardennes.

Programme
11:00 Eucharistie dans l’église de Gembes et après visite à 
la tombe au cimetière avoisinant.
12:30 Pique-nique dans le domaine Rancenne où Jean 
habitait à l’époque et où les camps ont lieu maintenant. 
Veuillez apporter votre pique-nique. Il y aura de la soupe et 
des boissons. Ensuite, exploration du domaine et environs.
15:00 Café et gâteau

Journée à la mer à Ostende  
Mercredi 30 août

Programme
10:00 Accueil avant le petit déjeuner*
10:45 Eucharistie
12:30 Repas chaud*
14:00 Visite libre à Ostende (mer, plage, ville…)
16:00 Goûter
*L’association ‘For a Better Life’ et ses sponsors s’occuperont de nou-
veau d’un bon petit déjeuner et d’un repas chaud.

Information et inscription (deux semaines à l’avance) 
auprès de l’équipe Poverello locale près de chez vous. 
Pour les données de contact, voir www.poverello.be  
Il y aura également les transports organisés depuis  
les différentes maisons Poverello. 

Activités en 2023
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Sœur Odette (86) Courtrai 
Il y a quelques années, Sœur Odette, Sœur de la Foi, a rejoint l’équipe du vendredi. 
Elle travaillait comme infirmière sociale à Ostende. Elle était connue comme une 
travailleuse acharnée avec une forte volonté jusqu’à ce qu’elle souffre de problèmes 
physiques et ne puisse plus travailler à plein temps. Elle s’est alors installée au 
couvent de Courtrai. Elle qui avait toujours travaillé si dur trouvait qu’il n’y avait 
pas grand-chose à faire. Elle se rendit à Poverello et demanda si elle pouvait venir 
y apporter son aide. Elle fut très reconnaissante à Rosa de pouvoir le faire. Le ven-
dredi à Poverello a été son salut. Tout le monde l’aimait bien, elle était d’agréable 
compagnie. Elle s’est chargée de nombreuses petites tâches ménagères et s’est sentie utile. Même 
lorsqu’elle a déménagé à Tielt, elle a continué à venir au Poverello en bus - rien n’était trop difficile 
pour elle - jusqu’à ce que la maladie lui rende la vie impossible. Lors des funérailles, son frère a témoi-
gné du bonheur qu’elle avait éprouvé à Poverello. Reposez dans la paix du Seigneur, Sœur Odette.

Blanche (88) Courtrai
Souvenir reconnaissant de Blanche qui, avec son mari Michel, a 
approvisionné Poverello Courtrai en fruits et légumes frais pendant 
de nombreuses années. Elle était très attachée au bien-être des 
personnes en difficulté dans notre société.

Martin (53) Courtrai
Martin venait à Poverello depuis longtemps, mais pas tous les jours. En tant 
qu’aide boulanger, il est tombé au chômage et les choses se sont dégradées. Il 
était surtout connu comme le meilleur camarade d’Etienne, qui s’est occupé 
de lui pendant un certain temps. Etienne est enthousiaste lorsqu’il doit décrire 
Martin : «Fantastique, si tu demandais quelque chose, il était toujours là, une 
bonne âme». Martin, nous te confions à Celui qui est Amour. 

Roland (64) Anvers
Roland est l’un des premiers hommes à être venu vivre chez nous.  Après des 
années d’errance, il était tombé malade, mais nous avons pu lui offrir un foyer 
chaleureux pendant le temps qui lui restait. Nous aurions aimé qu’il reste encore 
plus longtemps, mais nous n’oublierons jamais son sourire, malgré la douleur qu’il 
ressentait. Vous avez quitté votre patrie, le Ghana, pour vous installer sur le sol belge. 
Vous rêviez de papiers mais vous ne les avez pas obtenus. La rue t’a englouti et tu 
as souffert de la douleur et du chagrin. Vous avez survécu et vous vous êtes battus, 

encore et encore. Vous avez dit au revoir à beaucoup et cherché un foyer. Dans cette dure réalité, vous 
avez gardé espoir. Avec tes yeux tendres et ta voix chaude, avec ton regard aimant et tes mots doux, tu as 
embrassé chaque rencontre et trouvé la joie dans l’amitié. Dieu a séché tes larmes et t’a donné la force. 
Plein de gratitude pour avoir appris à vous connaître, nous vous confions maintenant à l’Amour infini.

Philiep (72) Courtrai
Philiep est venu pour la première fois à la maison il y a de nombreuses années par 
l’intermédiaire de Martine, son épouse et collaboratrice. En tant que professeur 
technique, il résolvait des problèmes d’électricité avec certains élèves. Une fois à la 
retraite, il a rejoint l’équipe du lundi. Philiep a senti où les besoins étaient les plus 
grands et s’est engagé : travaux de réparation technique, dépôt de vêtements inutili-
sables, ramassage de nourriture. Si la camionnette n’était pas disponible, il condui-
sait sa propre voiture et sa remorque. C’était un jardinier passionné, qui apportait 

des haricots de son propre jardin. Rien n’était trop difficile pour lui. Philiep n’accaparait pas la parole, 
mais, à certains moments, il critiquait avec esprit le fonctionnement de l’organisation. Le déménage-
ment vers le nouveau site a été plus difficile à accepter pour lui. Il a courageusement supporté sa maladie 
jusqu’à la fin. Le personnel regrette profondément que Philiep ait dû se retirer. Ils lui sont extrêmement 
reconnaissants de ce qu’il était pour eux et de ce qu’il représentait pour Poverello. Repose en paix, Philiep

René (76) Anvers
Après des années de bénévolat actif, M. René Schols 
nous a quitté. Il a été un bénévole très actif dès le 
début de l’ouverture de Poverello Anvers. Comme 
beaucoup de nos bénévoles, il n’a pas pu redémarrer 
après Corona. Nous le remercions encore une fois 
pour les années qu’il nous a données.

Peter (48) Courtrai
Peter, 48 ans seulement. Le diabète 
a eu raison de toi. Depuis un certain 
temps, tu vivais à l’étage avec les 
hommes à Courtrai. Tu venais de loin, 
mais tu venais de sortir du trou. Tu 
étais prêt à partir d’ici et tu parlais 
déjà d’acheter quelque chose pour 
pouvoir loger votre fils. Tu avais un 
nouveau travail. Mais apparemment, cela a  
dû être beaucoup pour toi. Repose-toi bien  
à Lommel avec ta famille.

Pierre (76) Courtrai
Pierre était bénévole depuis le tout 
début, il y a plus de 30 ans. C’était un 
homme peu loquace, mais d’autant 
plus décidé. Dans les discussions, il 
observait, réfléchissait et travaillait. 
Pierre était présent tous les jours, 
ce qui faisait de lui un véritable 

interlocuteur. Il connaissait parfaitement la maison. 
Un problème ? Demandez à Pierre ! Pas de dessert 
pour demain ? Pierre fournit 100 coupes de mousse au 
chocolat. Trop de pain rassis ? Pierre faisait cuire son 
délicieux pudding au pain. Après tout, il était pâtissier de 
formation. Mais il avait aussi une solution pour d’autres 
problèmes. Le feu à gaz ne s’allumait pas, la friteuse 
avait besoin d’huile fraîche, la chaudière était en panne, 
la camionnette avait besoin d’être entretenue et bien 
d’autres choses encore. Et il le faisait discrètement, 
sans s’imposer, toujours prêt. Même lorsque les choses 
n’allaient pas très bien pour lui physiquement, il était 
là. Et s’épanouissait encore grâce aux blagues de son 
compagnon Louis. Pierre. ADIEU.

Louis (Papilou) (91) Bruxelles
Papilou nous a aidé au Poverello 
pendant plusieurs années. Il s’est 
engagé à servir le repas tous les mardis. 
Il l’a fait avec beaucoup d’amour et 
de joie. Il se souciait des personnes 
en difficulté et essayait de les aider 
dans la mesure du possible. Pendant 

la période de la corona, il ne pouvait plus venir et lorsque 
Sœur Béatrice l’a appelé pour lui souhaiter un joyeux 
anniversaire, elle a appris qu’il était décédé. Il a vécu 
jusqu’à 91 ans, un homme bon et courageux.

Le Poverello est une organisation qui me tient fort à cœur. 
J’ai décidé de m’y inscrire quelques mois après avoir pris 
ma pension, afin de pouvoir apporter ma petite contribu-
tion ! Avec un petit cœur, j’ai pris contact et quelque temps 
plus tard, je me suis retrouvée «dans mes petites souliers» 
au seuil de la maison Poverello dans la Spoorwegstraat.  
«Dans quoi diable me suis-je fourré...», me suis-je dit!

Mais l’accueil chaleureux a vite fait de dissiper mes craintes et 
les personnes de l’équipe du jeudi étaient manifestement heureuses de recevoir un peu 
de renfort. Récemment, quelques personnes avaient abandonné. Je me suis rapidement 
sentie chez moi et incluse dans le groupe ! Tous des gens qui ont le cœur à la bonne 
place ! Il y règne une bonne ambiance et une bonne entente avec une note d’humour 
de temps en temps ! Nous nous complétons du mieux que nous pouvons, chacun à sa 
manière ! Une organisation sérieuse et souvent non sans obstacles, mais nous arrivons 
toujours à offrir un bon repas frais aux invités, et depuis un an et demi maintenant aussi 
dans un environnement spacieux avec un beau jardin ! Parfois, je pense à une citation 
de Valeer Deschacht. «Croyez en chaque mot de bonté et en chaque tâche que vous 
accomplissez avec amour. Rien de ce qui est bon n’est complètement perdu, y compris 
rien de ce qui échoue ‘en apparence’. La vie est bien plus grande que les attentes et les 
calculs humains.... «. Et avec un cœur reconnaissant, je sais qu’ensemble nous formons 
une grande famille. Nous continuons tranquillement en toute confiance. Mia

Accueil de nuit de Bruxelles cherche du renfort !
Le nombre de personnes en marge de la société ne cesse d’augmenter. En tant 
qu’individus, nous pouvons parfois tendre la main à quelqu’un. C’est beau et 
c’est précieux. Mais nous sommes plus forts en tant qu’équipe. Nous pouvons 
nous décharger et nous compléter l’un l’autre, et ainsi signifier quelque chose 
pour les autres à long terme. L’engagement de chaque bénévole augmente nos 
possibilités en équipe! Nous recherchons des bénévoles pour notre centre d’héber-
gement de nuit à Bruxelles. Poverello a trois maisons à Bruxelles où les gens passent 
la nuit. Entre 18 heures et 9 heures du matin, un bénévole est présent dans chaque 
maison pour assister à la vie en communauté et pour fournir de l’aide si nécessaire. 
En plus d’un lit, un bain et du pain, nous voulons aussi être un lieu de respect et de 
sécurité, un lieu de rencontre qui peut apporter de la valeur et du sens pour l’hôte 
aussi bien que pour le bénévole ! Ce sont des groupes assez stables de +- 17 hommes. 
L’approvisionnement se fait à partir de Poverello, dans la rue de l’Economie. Le bé-
névole qui observe la permanence au nom de Poverello a sa propre chambre où il/elle 
peut passer la nuit. Un responsable est joignable par téléphone et peut être contacté 
en cas de questions ou si une situation difficile se présente. Un engagement pour 
un ou plusieurs soirs par mois ou par semaine porte notre préférence, bien qu’une 
présence sporadique est déjà une aide en soi. Toute personne souhaitant envisager ce 
type d’engagement peut rejoindre le bénévole au poste pour une journée (nuit). Pour 
plus d’informations ou pour des rendez-vous concrets : bruxelles@Poverello.be

Témoignage 
de Mia

Collaboratrice 
à Courtrai
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Nouvelles des maisons Poverello
Courtrai

L’équipe du lundi de Courtrai dans la cuisine.

Tielt 
“Poverello, c’est plus qu’un repas chaud”
C’était un vendredi après-midi. Un de nos accueillis 
a dit aux autres personnes à table : «C›est à nou-
veau le week-end, encore 2 jours seul chez moi. 
Je regarde ma montre et ces aiguilles bougent si 
lentement, vous me manquez les gars, le Poverello 
me manque.» Poverello, ce n’est pas seulement 
venir manger, c’est bien plus que cela… Certaines 
personnes pensent que le Poverello n’est là que 
pour les personnes démunies qui ont faim, mais il 
y a une pauvreté beaucoup plus grande, à savoir le 
manque d’amitié, de contact social, de conversation, 
de convivialité, d’un cœur chaleureux, d’un foyer 
où l’on vit ensemble et on partage. Un anniversaire 
n’est jamais oublié. On chante et du café est offert à 
tous par la personne dont c’est l’anniversaire.

Anvers
Au Poverello d’Anvers, tout 
clapote comme l’Escaut qui tra-
verse la ville. Chez nos accueillis 
nous voyons parfois disparaître 
de vieilles connaissances, 
mais nous accueillons aussi 
régulièrement de nouveaux 
visages. Certains arrivent un 
peu maladroits, mais trouvent 
rapidement leur place auprès 
de nos hôtes. Chaque jour, nous 
pouvons leur offrir de la chaleur, 
du confort et un repas chaud. 
Cette semaine j’ai accueilli 4 
jeunes qui sont venus travailler 
comme bénévoles pendant une 
journée. Leur école permet à 
tous les élèves de sixième année 
secondaire de s’engager pour 
une cause sociale pendant 1 à 2 
jours. C’est maintenant la deu-
xième année que cette école fait 
cela et certains jeunes viennent 
à notre Poverello pour une jour-
née. Pour ces jeunes, c’est une 
expérience positive et, pour la 
plupart, c’est le premier contact 
qu’ils ont avec des personnes 
qui sont dans le besoin. C’est 
aussi pour eux une confronta-
tion avec un autre monde, une 
expérience intense. Espérons 
que nous pourrons encore le 
faire pendant de nombreuses 
années futures. Ann

Bruxelles 1000
A Bruxelles, l’ambiance est 
toujours chouette. Comme il 
recommence à faire beau, nous 
pouvons profiter du jardin et ne 
ratons pas l’occasion d’y boire 
un café une fois que la cuisine 
est nettoyée. Depuis le 15 mai 
2023, le restaurant est ouvert 
de 10h à 15h : nous avions dû 
réduire les heures d’ouverture 
suite à la période du covid et 
pouvons donc maintenant 
rester ouvert plus longtemps à 
nouveau. Nous avons plusieurs 
nouveaux bénévoles qui ont 
rejoint les différentes équipes. 
Nous continuons aussi de 
recevoir l’aide de stagiaires : 
des élèves envoyés par leur 
école pour quelques heures ou 
quelques jours. Ils nous aident 
au restaurant, à la cuisine et au 
nettoyage. Avec les examens 
et les vacances, ils seront tout 
de même moins nombreux. En 
même temps, les jeunes de Tai-
zé, qui forment une petite com-
munauté à l’Economie, conti-
nuent d’arriver et de repartir. 
Et plusieurs d’entre eux restent 
même vivre avec nous plusieurs 
mois. Malgré tout, notre grand 
défi reste le manque de béné-
voles pour les permanences de 
nuit dans nos maisons de Tan-
neur et Fonsny.

Ostende
Avec les bénévoles d’Ostende, 
nous pensons déjà à la pro-
chaine ‘Journée Poverello 
à la mer’ qui se déroulera le 
mercredi 30 août 2023.
1.  Le nettoyage des diffé-
rents locaux, notamment 
la salle du petit-déjeuner et 
l’église ; surtout qu’après 
l’explosion de gaz dans  
notre rue, nous avons encore 
beaucoup de poussière et 
d’éclats de verre à ramasser.
2. La demande à la ville 
d’Ostende pour obtenir des 
tables et le parking pour les vé-
hicules qui livreront les repas.
3. L’établissement du 
scénario qui reprend les 
éléments suivants :
• le 28 août : Rassembler  

des hommes pour installer 
les tables

• le 29 août : Rassembler  
des dames pour dresser  
les tables

• le 30 août : Accueillir tout 
le monde, tous bienvenu 
pour passer une belle et 
agréable journée ensemble

N.B. Qui pourrait jouer un 
instrument de musique durant 
la célébration eucharistique ? 
Si vous êtes volontaire et dispo-
nible, appelez avant le 24 août 
au 0495.63.33.57. Avec nos plus 
sincères remerciements.

Renaix
L’accueil de jour du Poverello 
de Renaix est ouvert trois 
jours par semaine (lundi, 
mercredi et vendredi). C’est 
un petit moment vécu de 
manière très familiale. Main-
tenant, Sœur Emilienne 
doit se reposer un moment 
pour des raisons de santé, 
d’autres bénévoles se sont 
engagés plus intensément. 
Sœur Emilienne continuera 
toutefois à assurer le suivi des 
activités par téléphone et à 
accompagner les bénévoles 
de ses bons conseils et ses 
encouragements. Nous lui 
souhaitons un prompt et bon 
rétablissement. À l’équipe de 
bénévoles : Merci beaucoup 
pour vos efforts, votre cou-
rage et votre bonne collabo-
ration maintenant que vous 
avez pris en charge plus de 
responsabilités. Nous tenons 
également à remercier les 
accueillis réguliers pour leur 
compréhension face à cette 
situation temporaire. Ce qui 
est beau et positif, c’est qu’on 
essaie d’en tirer le meilleur 
ensemble, tous les jours ! 
Johan   

L’intérieur de la maison SIBO a été entièrement rénovée et réaménagée l’année dernière, en 
consultation et en coopération avec la Croix-Rouge. La finition et l’isolation du mur extérieur 
se feront dans les mois prochains. Trente «réfugiés mineurs non accompagnés» y sont héber-
gés depuis le début du mois de mai. Auparavant, les frères bâtisseurs partaient construire à 
l’étranger pour les personnes déplacées par la guerre. Aujourd’hui, les réfugiés sont hébergés 
dans leur maison. Une photo des derniers frères bâtisseurs pend dans le hall de la Maison 
SIBO. Étant les représentants de tous ceux qui ont travaillé pour et dans le SIBO, ils ac-
cueillent ainsi en quelque sorte tous ceux qui y trouvent désormais refuge. Dans une lettre de 
1977, ils exprimaient eux-mêmes leur idéal «de vivre de l’Evangile au service des pauvres».

*) Dans la prochaine Gazette, il y aura un article plus long sur l’origine de la collaboration entre  
SIBO et Poverello, son histoire et comment nous envisageons maintenant l’avenir.

La maison rénovée du SIBO accueille des réfugiés 
mineurs depuis le mois de mai de cette année.

Richard, Frans, Appie, Frans 
et Harry, le dernier des frères 
bâtisseurs.

Heusden - Zolder *)

Les jeunes et leur gsm ….
Pendant les vacances de Pâques, une 
mère et son fils sont venus demander 
s’ils pouvaient aider à la ferme des en-
fants pendant les vacances. Le garçon 
étudie à l’école technique dans la section 
construction. Au lieu d’être occupé et 
de remplir ses journées accroché à son 
téléphone portable, il a choisi de faire du 
bénévolat. Le dernier jour, il m’a donné 
une carte avec des mots de remerciement 
appropriés et il a dit: «Je reviendrai.» 
Beaucoup de jeunes doivent faire un stage 
pour le compte de l’école, mais venir ai-
der bénévolement à 16 ans, ça n’arrive pas 
souvent ! Félicitations Dieter! Soeur Nera

La gazette du Poverello est envoyée gratuitement à plus de 30.000 personnes qui participent à l’événement Pove-
rello. Elle est également envoyée à plus de 6.000 adresses mail. Une nouvelle adresse, un changement ou la sup-
pression d’une adresse peuvent être signalés à lagazette@ poverello.be . On peut également envoyer des adresses 
nouvelles ou corrigées à : Poverello-Gazette, rue de l’Économie 4 à 1000 Bruxelles. Veuillez toujours mentionner 
le numéro de référence. On peut aussi s’inscrire, par le lien http://poverello.be/gazette/ , pour recevoir la gazette. 
Nous mettons à jour toutes ces adresses le mieux possible mais c’est évidemment tout un travail. Merci pour votre 
compréhension. Si vous remarquez une erreur dans vos données, aidez-nous à la corriger. Vos données person-
nelles ne sont utilisées que pour les objectifs visés par Poverello et ne sont en aucun cas transmises à des tiers.

Pour des dons de minimum 40€, une attestation fiscale vous sera envoyée.
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